
 

Hommage à Jacques de PANAFIEU 
 

 
 

Jacques de Panafieu est un psychothérapeute et formateur 
de référence. Il a introduit en France la Clarification du Mental 
en 1993. Il est à l'origine de la création des Ateliers du 
Changement et de la formation en rebirth-thérapie. 

 
 Il est parti vers d'autres tâches, dans un autre monde, le 17 

mars 2001 après une quarantaine d'années de bons et loyaux 
services dans le domaine de la psychothérapie et du 
développement personnel.  

 
Ses activités étaient multiples : thérapies individuelles et de 

groupe ; formation de psychothérapeutes, de rebirth-thérapeutes, de maîtres 
d'intensifs, d'animateurs et de clarificateurs ; supervision ; création de la méthode 
« Gagner sa vie sans la perdre » ; rédaction d'ouvrages de référence en matière de 
Rebirth, Clarification, Recherche de voie professionnelle, Séminaires intensif vers la 
Libération ; participation à la vulgarisation des techniques … sans compter la 
philosophie et la peinture qu'il pratiquait en parallèle. 
 
Son parcours, après une révélation au cours d'un rebirth, fut original. Il a lui-même 
créé sa propre voie emprunte de sagesse, d'ouverture et de respect de tous en 
puisant son inspiration dans le terreau que nous offre certains découvreurs 
pertinents auxquels il aimait se référer dans son enseignement : Maître Eckart, 
Spinoza, Descartes, Orr, Berner, Perls, Reich, Erickson, Rogers, Hellinger, Grinder et 
Bandler … sans oublier la philosophie orientale et toutes les grandes traditions qui 
concourent à la richesse et à la diversité du monde. 
 
Tous ceux qui ont eu l'opportunité de le côtoyer ont été marqués par son charisme 
extraordinaire fait de présence intense, de chaleur et de sérénité communicative. 
Cet homme savait être en empathie sans " dramatiser " quoi que ce soit. Ses 
paroles simples et justes étaient un véritable baume pour l'âme. 
 
Le corps de Jacques repose maintenant dans le caveau de sa famille maternelle au 
sein du beau cimetière du Père Lachaise à Paris. Cet endroit lui va à merveille : 
beaucoup de charme, tranquille, populaire et empli de créatifs et précurseurs ayant 
oeuvré à l'évolution de notre société. 
 
Extraits de ce qu'ont pu écrire ses collègues et élèves peu après sa 
disparition :  
 
«  … Je suis pleine de gratitude pour avoir découvert il y a 12 ans, grâce à lui et 
avec lui cette méthode spécifique visant à rencontrer le Soi originel … un grand et 
beau moment en groupe, avec la présence et la sagesse de Jacques, au Séminaire 
Intensif de fin décembre 1999 … merci encore Jacques à ton être pionnier pour avoir 
déblayé le terrain et sans cesse avoir fait connaître ces techniques novatrices du 
développement humain. » 
C. Arnaud 
 
« Jacques avait cette capacité extrêmement rare, il était présent en accueil et 
disponible face à l'autre. Il savait donner à chacun une écoute totale. Cette capacité 
d'ouverture sans peurs, ni jugements est un des signes d'une certaine réalisation de 
soi et d'un certain détachement par rapport à nos préoccupations égocentriques. 
Quand on était avec lui, on était le centre et pas quelqu'un d'autre ! » 
F. Banza 
 
«  … J'ai su que j'avais trouvé une terre où il était pour moi possible de vivre, 
d'immense tolérance et de respect … Le chemin avec Jacques fût un chemin de 



lumière et d'amour … Un lieu fondamental de Renaissance et de Reconnaissance … 
Jacques a fait tomber, et lui seul pouvait le faire, des barricades et des carapaces 
qui m'enchaînaient en m'éloignant de l'autre … il m'a fait renaître et m'a guérie, m'a 
fait renouer avec moi-même … Avec Jacques, j'ai surtout fait un immense parcours 
sans faute vers ma Vérité. »  
J. Blaiteau 
«  C'est un immense sentiment de gratitude que j'éprouve pour toi, Jacques … Je 
me suis sentie accueillie, acceptée, comprise, nourrie, et alors j'ai pu me lever, me 
mettre en marche, faire face … C'est en mettant au service de la vie et des autres 
l'amour, l'accueil, la chaleur, la douceur, la compréhension, l'ouverture dont tu as 
fait preuve et que tu as su éveiller en moi, que je souhaite te témoigner ma 
gratitude. » 
J. Boudry 
 
« Moi qui ne sais pas bien dire merci, je te dis merci pour avoir laissé ta vie être 
celle d'une rose. Dans le silence, tu parles encore pour moi le langage inoubliable du 
parfum. Jacques, je t'aime. » 
V. Gaudry-Rouillé  
 
« J'ai eu la chance de te rencontrer. Avec ton aide je me suis rencontrée, comme 
beaucoup d'autres j'ai compris que mon but était l'amour, une seule et même 
recherche pour tous. Et même si elle porte des noms différents. Sur ce chemin nous 
avançons... Ensemble. Merci »  
M. Grieshaber 
  
« Pour moi JACQUES, c'est avant tout la simplicité d'une rencontre avec quelqu'un 
de ma famille de l'Esprit et du Cœur, un grand frère, un père juste. Un alchimiste 
artiste doué d'humour sachant aller à l'ESSENCE CIEL. Un Être alliant la 
Connaissance et l'Amour à l'action juste, un révélateur de LUMIERE en chacun de 
nous... Jacques, je suis en paix, ma rencontre avec toi me parle comme une Oeuvre 
d'art, elle est absolue. Tu es présent à jamais dans mon cœur et tu continues à 
oeuvrer dans l'Invisible, merci. »  
C. Imeret 

 
«  … devant lui, je me sentais grande, plus grande qu'à tout autres yeux, même les 
miens … un maître sait qu'il est petit et que l'Autre est grand … un être d'exception, 
enveloppé de tout l'amour que tu as su développer en nous … tu étais mon maître 
et j'avais une confiance absolue en toi … Toi qui as tant souhaité nous rendre 
autonomes … nous restons orphelins de toi mais grandis … je n'oublierais jamais ton 
incommensurable ouverture, ta profonde tolérance, ton ineffable présence et ton 
irremplaçable humour … Jacques, tu étais un sage, tu as été mon maître et je t'en 
remercie. »  
M. Laboureur 
 
«  … en avant sur le chemin avec son charme, sa persévérance et son cœur si 
ouvert à tous … un pilier pour notre ECA … sa facilité de mettre en forme les thèmes 
qui étaient aussi les miens. » 
N. Michael 
 
«  … Une infinie tristesse … Un vide qui me renvoie à un plein de tout ce que j'ai 
acquis … merci Jacques, je continuerai à transmettre. »  
R. Mourtier 
 
«  … Il a écrit, parlé, formé, organisé, guidé et dispensé son amour à tant de gens ! 
C'était une université à lui tout seul, avec des départements de haut niveau en 
philosophie, psychologie, langues, lettres, éthique, art … il enseignait des outils 
pratiques, honorables qui faisaient de l'éveil non plus un rêve mais une réalité. J'ai 
toujours vu en Jacques l'esprit de la France : l'amour de la vérité, la liberté, 
l'humanité, la reconnaissance de notre égalité essentielle, une constante énergie 
créatrice. Son esprit était sage, à la fois mûr et plein de jeunesse … Il me manque 
mais il demeure dans mon cœur, et sa présence, là, me fortifie … Je pense qu'un 
homme ne peut rien faire de plus. » 
L. Noyes 



«  … Jacques m'a aidée à retrouver la mémoire, à relever le gant et à oser incarner 
tranquillement cet étrange personnage du psychothérapeute... A être là avec 
l'autre, comme j'ai vu faire Jacques … A m'y amuser comme Jacques souvent s'y 
amusait … Comment me rappeler qu'avant de connaître Jacques, je ne savais rien 
de tout cela ? »  
B. Roussillon 
 
«  …Jacques, tu fus avant tout un ami très cher et tu me manqueras … Je ressentais 
à ton égard à la fois de la tendresse et une parenté d'âme, du respect pour la belle 
personne que tu étais et de l'admiration pour ta profonde intelligence qui éclairait 
l'amour que tu portais aux autres … Tu étais passionné … en véritable éveilleur 
d'âmes … je garderai un souvenir ému et une petite flamme au fond de mon cœur 
que rien ne peut éteindre. Je me souviendrais aussi de ton humour, de ton amour 
pour le chocolat et de ta manière inimitable de vraiment comprendre l'autre … Merci 
à toi, Jacques. » 
Ch. Schmelzer 
 
« Tu me poses une question en 1986 : L'esprit peut-il être enfermé ? Je continue à 
y réfléchir... J'apporte ma réponse lors d'un intensif; je ne peux parler, nous nous 
regardons longuement, un léger sourire de Jacques, puis un battement de paupière 
-oui- un instant infini de reconnaissance, plus de séparation...  
Eveillé ou pas, peu importe, les rencontres avec lui brillent par leur bonté, leur 
humanité, leur gravité légère... En communion avec toi, Jacques. » 
Ch.H. Tallet.  
 
et, enfin, ce texte qu'il aimait, de Krisnamurti :  
 

« Que signifie partager la compréhension ? 
Comment faire pour partager cette chose-là ? 

Pour partager la compréhension que nous en avons et non le constat purement 
verbal ni la description que l'on en fait, ni les explications que l'on en donne ? 

Et que signifie cette compréhension ?  
Vous me dites quelque chose qui est sérieux, vital, pertinent, important, et j'écoute 

avec une attention complète, parce que, pour moi, l'enjeu est vital.  
Et pour que mon écoute soit à la mesure de cet enjeu vital, il faut que mon esprit 

soit calme, silencieux, n'est-ce pas ? 
Si je bavarde, si j'ai le regard ailleurs, si je compare ce que vous dites à ce que je 

sais, mon esprit n'est pas tranquille et silencieux.  
Ce n'est que lorsque mon esprit est calme, immobile, silencieux, entièrement à 

l'écoute, qu'il y a compréhension de la vérité d'une chose.  
Cela nous le partageons ensemble ; autrement nous ne pouvons pas partager.  

Nous ne pouvons pas partager les paroles, nous ne pouvons partager que la vérité 
d'une chose. Vous et moi ne pouvons voir la vérité d'une chose que lorsque notre 

esprit s'engage tout entier dans cet examen. » 
 
Sa compagne, à qui il l'avait offert, nous l'a transmis avec ces mots : « Il aurait pu 
l'écrire lui-même ou le dire, c'était si proche, il me semble, de sa pensée. »  
Ch. Marie 
 
 
 

« La vie est une succession de séparations  
par lesquelles on ne cesse de grandir » 


